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276 A. CHATELET

28. Exemples de calculs.

Le tableau Y donne les valeurs pour x de 0 à H 100, du
trinôme F(x) déjà utilisé (tableaux I et III), de discriminant D —39.
Le rang r (25) est égal à 2.

Les deux premières valeurs de F(x), ont pour diviseurs
premiers 2, 3, 5, qui sont des diviseurs de F(x), pour les valeurs
respectives:

0+2X, 1+2X; 0+5X, 4+5X; 1+3X.

Il n'y a qu'une progression pour 3, qui est diviseur de D.
On a inscrit devant chaque valeur de la table, le monôme des

puissances des facteurs 2, 3, 5, qui en est diviseur, de façon à
calculer les quotients qx. Les périodicités, ou les progressions sont mises

en évidence par l'alignement (vertical) de ces facteurs.

Le premier quotient, rencontré ensuite, qui soit différent de 1

est 7^(3) :2 — 11. Il est premier, on l'a inscrit devant les valeurs dont
il est diviseur et qui sont données par les progressions de raison 11

et de premiers termes 3 et 7. Deux seulement F(51) et F(69) sont
divisibles par une puissance supérieure de 11 ; les autres appartenant à

des progressions de raison 112 sont extérieures à la table.
Le premier quotient obtenu ensuite, qui soit différent de 1 est

F(6):22 13. C'est un nombre premier, diviseur de D; il n'est
obtenu que pour les valeurs d'une seule progression 6+13X, et
seulement à la première puissance.

Les quotients suivants, jusqu'à 7^(13) exclus, qui devient supérieur

à (2x6+l)2 169, sont égaux à 1, ou sont premiers:

F(7): (2x3x11) - 1; F(8): 2 41; F(9): (22x52) 1;
7^(10): (23x3x5) - 1; F(ll): 2 71; F(12):.2 83.

On inscrit ces nombres premiers devant les valeurs de la table, dont
ils sont diviseurs, et qui sont données par:

41 pour x 8, 49, 90; 32, 73; 71 pour x 11, 82; 59;
83 pour x 12, 95; 70;

ils n'y figurent qu'à la première puissance.

Le premier quotient différent de 1, qui est rencontré ensuite est

7^(16): (2 X 3) — 47 ; il est premier et il en est de même de ceux des
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quotients suivants, qui sont différents de 1, jusqu'à F(33) exclus,

qui est supérieur à (2x16 + l)2 1 089. Certains sont encore

diviseurs d'autres valeurs du tableau, ce sont:

47 pour x 16, 63; 30, 77; 79 pour x 17, 96; 61;

43 pour x 20, 63 ; 22, 65; 59 pour x — 21, 80; 37, 96;
61 pour x — 24, 85; 36, 97; 89 pour x — 26; 62.

Par contre, les diviseurs premiers 281, 383, 137, ne se rencontrent

plus dans le tableau, limité à H 100.

Le premier quotient rencontré ensuite, est F(33): 22 — 283;

il est premier et il en est de même de ceux des quotients suivants qui
sont différents de 1 jusqu'à F(67) exclus qui est supérieur à

(2x33 + l)2 4 489. Dans ces quotients, ceux qui figurent plus
d'une fois dans le tableau, limité à H — 100, sont:

127 pour x 35; 91; 103 pour x 47; 55;
149 pour x 54; 94; 139 pour ^ 64; 74.

Le premier quotient rencontré ensuite est F(61): (2x3) 761;

il est premier et il en est de même de tous les quotients suivants
de la table, car (2x67 + l)2 18 225 est supérieur à ,F(100).

Dans la table, les nombres en caractères gras sont les facteurs p
rencontrés pour leur racine minimum cp (ou pour la première fois).

On rappelle qu'il a été indiqué ci-dessus que les nombres premiers
ainsi obtenus sont ceux qui appartiennent à douze progressions

arithmétiques de raison commune 39.

Le deuxième exemple, donné dans le tableau VI, est constitué

par les valeurs pour x de O à H 100, du trinôme, de
discriminant D positif (définissant un corps réel):

F(x) x2—i7 ; D - (—4) x (—47) 188.

Les valeurs sont négatives et de valeurs absolues décroissantes

jusqu'à jP(6); elles sont ensuite positives et croissantes.
Le rang r est égal à 4, car:

5x(2x3)2 - 180 < 4x47 < 5x(2x4)2 320.

Les quatre premières valeurs de F(x) ont pour diviseurs premiers:
2, 47, qui sont diviseurs de D, et 23, 43,19. On inscrit devant chaque
valeur les monômes de ces facteurs qui en sont des diviseurs.
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Les quotients suivants, pour les valeurs de x, définies par:.

|i+r)| < (2x4)2 =>' x < 10

sont uniquement des valeurs, ou des moitiés de valeurs du polynôme
puisqu'à l'exception du diviseur 2, la première valeur devant laquelle
on a inscrit un des diviseurs précédents est +(16) divisible par 19.

Ce sont:

+(4) — —31 ; +(5): 2 — —11; F(6) =—11; F(7):2 =+2;
F(8)-+17; F(9): 2 +17; +(10) =+53.
On les inscrit devant les valeurs suivantes de la table qu'ils divisent,
éventuellement avec l'exposant convenable.

Le quotient suivant +(11) : 2 +37 est premier; ceux qui suivent

pour les valeurs de x:

\F(x)\ < (2xll)2 => x < 23,

sont égaux à 1, ou sont premiers. Ces derniers sont encore égaux aux
valeurs, ou aux moitiés des valeurs du polynôme; les seuls quotients
donnés par des diviseurs déjà inscrits, à l'exception de 2, sont:

27(16): (19x11) +1; 27(22): (23x19) - +1.
Les seuls nombres premiers ainsi obtenus qui figurent encore dans
la table, limitée ä H 100, sont 37, 97, 61, 89.

Le premier quotient suivant qui est différent de 1 est
+(28): 11 67, ceux qui suivant pour les valeurs de x:

\F(x)\ < (2x28)2 =» x < 56,

sont égaux à 1 ou premiers; ceux qui figurent plus d'une fois dans la
table sont: 67, 127, 101, 107, 151.

Au-delà de x 56, tous les quotients sont premiers ou égaux à 1.

La disposition typographique est semblable à celle de l'exemple
précédent, les nombres premiers obtenus pour la première fois (pour
leur racine minimum) sont en caractères gras.

L'application de la loi de la réciprocité (22) montre que les nombres
premiers ainsi obtenus sont ceux qui appartiennent à 9(168): 2 46
progressions arithmétiques, de raison commune 168 et de premiers
termes: 1, 9, 11, 15, 17, 19, 21, 23, 25, 31, 35, 37, 39, 43, 49, 53, 61,
65, 67, 81, 87, 89, 91, 97, 99, 101, 107, 121, 123, 127, 135, 139, 145,
149, 151, 153, 157, 163, 165, 167, 169, 171, 173, 177, 179, 187.
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